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titre des ouvrages populaire-, traitant ces la surfitce pulmonaire et là dans l'inté.
questions. (Or c'est narceeque la p'opula., rieur dle nos tisus s'opère la production
tion aîla, étudio plus que n''t.rt poiu. dis actes il tiin'.s do la voinlînstion orgai.
latioln qilo nous expîlioiî C'aval agc quo'. Nons voml>reIIn sanis peine que cet
qu'elle zt aui point de vu' (le la :aulé ; 'a-ir est indlispensa Ile à la -vie. C'est un

eleapprendl à connaître et. qu'elle doîit 1aliment qui préside aux actes dt, la nutri.
faire pour sa santé' et met en pratique ecý tion et aux 1onetions do nos organes.
qu'elle apprend. No ls iUs ne lison- pas, !Ainsi (laits lus 24 heures l'homme brùlc
et nonsi ne onasn rien ;l'ig'norane une livre et demaie d'oxygène qui produit
de nos faulil les canadiennes concernant les un pcn plus d'une livre et deux tiers
moyens à prendre pour leur iantté, cette id'acide carbonique.
ignorance, notru correusnond 1 nt loesait est L'IR~ LT U i. î:)IrSEîî.mr 1*

d'uno fatalité mortelle. L'air altéré dans sa compo.sition devien-rt

Duî S. Lsm'E.~. toxique pour ceux qui le respirent .1 non.

_________Veau, et une cauise de maladies spéciales,

L'1AIR ir ETs ALÉAIN1ý mai.,o particulier de la phthisie (con-
somiption'. De cette donnée physiologique

OMI"-Iidécoule l'importanrc de b)ien proportion-

Les principaux éléments e)ntituant, île. nrls pièces d'une habitation d'après le
l'air sont l'oxygène et l'azo.te. Il y a , nombre de piersonnes qui doivent les hia-
outre une très faible quantité d'aicide biter et en vute du volame d'air nécessaq.-ire
carbonique, un lini de vapeurs d'eau, desi à la consomimation dans un temps donné
traces d'hydrogène pur ou carboné, d1'azo 'et dles altérations que la respiration et
tate d'iinimoni.iqu.,, (l'oxyg,ène électrisé ou d'autres autos lui font subir. Afisi l'air
condensé qu'on apîpelle ozone. respire est altéré par ur diminution

L'&R iisimo~ ù ''oxygène et une augmientation d'acide

Ri.'JRAI"'..carbonique, deo vapeur d'eau. L'air dansq
L'air qlui nous entoure es4 un élément une lîabitatifl est encore vicié par la

nécessaire de la respiration, de la chaleur comb)ustion (les corps servanitau chauffage
et de la vie. A chaque inspiration l'air et. ,l'écloirage, car l'oxygée alimente la
s'introduit dan, l'intérieur dut poumon, ust, combustion qlui produit de l'acide carbe-
mis, s;ur uanc superficie (le (;()0 pieds carré, nique et de l'oxyde. carbone.
en conatactt pres(ju'immnédiat avec une £AV% MIENA. ;ÈRES.

quantité de sang qju'on peut évaluer a Les eaux ménagères chargées de détri-
20yI(00 livree en 9-4 heures. Une mcm-! tus organiques He corrompent rapidement
braneý à peine perep-ptible sépare l'air dlu 'sous l'influence de l'air et donnent lien il
Sang qiceiesnceeà travers nos un dégagement, d'effluves putr'ides dange-
organes. Entre cet air et ce salng, usi expu asné
du poumon, s'établi.sent de nombreux 1- D'~r'AJR 1,117"r . RESI*iRE
échanges qlui constituent les actes ehlimi- P r.R 11 PE.RI

ques de la cespiratiotn le sang- exhale de Il nous faut par heure pour bien respi.
l'acide carbonique et les globules saingulins 1rer, dans un appartement clos, trente pieds
absorbent l'oxygène de l'air. Ces globules cbsdar a. n hnbeàcu
vent ensuite dans tous les points de l'eco- -cher, d'après la moyenne de la durée du
nomie porter l'oxygène qu'ils ont puis,é séjour au lit, qui est de 7 à 8 heures, la


